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Messieurs, 


Parmi  les  divers  marchés  paflcs  par  M.  Servan  , 
ex-miniftre  de  laguerre , dont  l’examen  a été  renvoyé  à 
votre  commilîion  militaire  , il  en  eft  cjui  exigent  U 
plus  prompte  décifion. 

Militaire  , 74,  A 
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Tel  eft  celui  doht  votre  commiffion  m’a  chargé  de 
vous  entretenir  aujourd’hui  ; voici  les  faits. 

D’après  les  ordres  du  maréchal  Luckner  , le 
fleur  Marefchal,  commiflaire-ordonnateur  de  la  cin- 
quième divifion , fit  faire  les  publications  ordinai- 
naires  pour  annoncer  l’adjudication  au  rabais  des 
fournitures  néceffaires  pour  les  places  du  Fort- 
Louis,  d’Hunningue  ôc  de  Neuf-Brifach  , pour  le  21 
ôc  21  de  mai  ( no.  i ).  Sur  les  ordres  du  commiflaire- 
ordonnateur  le  fieur  Guillemard,  commiflaire  ordinaire 
des  guerres  5 procéda  au  diredoire  duBas-Rhin  ôc 
en  préfence  du  fieur  Burger  , commilfaire  du  départe- 
ment , à l’adjudication  des  fournitures  ordonnées. 
Celle  des  moutons  , lard  falé  ôc  fec  , riz , fromage  , vin 
blanc,  huile  de  navette,  bas  de  laine,  & foiiliers  , fut 
donnée  aux  Geurs  Olry  - Hayem  -Worms  père  ôc  fils , 
foit  par  adjudication  réelle  , foit  par  des  marchés 
particuliers  pafffs  par  le  commiffaire  ordinaire  des 
guerres.  La  fourniture  des  légumes  fecs  fut  adjugée  à 
d’autres  foiirnifleurs. 


Les  prix  d’adjudication  & des  marchés  particuliers 
étoient  ruineux  pour  l’état  ; les  formes  n’avoient  pas 
été  obfervées;  l’adjudication  âvoit  été  faite  fans  feux; 
ôc  quelques  objets  qui  dévoient  être  féparés , avoient 
été  mis  aux  criées  cumulativement  : ce  qui  avolt  ab- 
Ibliiment  écarté  la  concurrence  nécelfaire  pour  ob- 
tenir un  rabais  plus  avantageux. 

Le  procès-verbal , mis  fous  nos  yeux  ( n®.  2 ) , ne 
conftâte  en  effet  aucune  fous  - enchère , ôc  l’adjudi- 
cation ne  parqît  être  qu’un  marché  particulier  avec 
les  fieurs  Worms  : la  fourniture  des  moutons,  qui  lui 
fut  donnée,  n’eft  pas  comprife  dans  l’affiche  publique 
qui  nous  a été  nréfentée  , ni  dans  le  procès  - verbal 
d’adjudication.  Le  lard  lalé  ôc  fec  n’eft  également  pas 


(?)• 

compris  dans  le  procès-verbal , quoique  porté  fur  les 
affiches  d’adjudication. 

Le  diredoire  du  département  du  Bas-Rhin  , infiruit 
des  vices  d’adjudication  ôc  du  haut  prix  des  marchés 
particuliers,  s’en  fit  rendre  compte  par  le  (ieiir Burger , 
fon  commiffaire,  & par  le  fleur  Guillemard,comm’iraire 
des  guerres.  Le  fleur  Burger  obferva  qu’on  n’avoit 
point  aliumé  de  feux  ; mais  que  fur  la  cfemande  qu’il 
en  avoit  faite  , le  fleur  Guillemard  lui  avoit  répondu 
■que  cette  foniie  n’avoit  pas  été  fuivie  par  fes  con-- 
frères  dans  les  adjudications  qu’ils  avoient  faites  ^ & 
qu’il  ne  penfoit  pas  qu’elle  fut  néceffaire. 

Un  'grand  nombre  de  citoyens  fe  préfentèrent  le 
lendemain  au  département^  pour  faire  de  nouvelles 
réclamations  Ôc  offrir  des  prix  inférieurs.  Le  diredoire 
voyant  que  les  prix  éloient  exorbitans  ; qu’il  n’avoit 
point  été  allumé  de  feux  fur  les  dernières  mifes;  que 
l’adjudication  n’éloitpasconfomméejpuifquele  procès- 
verbal  n’étoit  pas  flgné  de  fon  commiffaire  , puifque 
la  minute  de  ce  procès-verbal  n’avoit  pas  été  remife 
au  procureur-général-fyndic  , conformément  à l’art. 
IX  du  t!t.  Il  de  la  loi  du  iq.  odobre  1791  , puif- 
qu’enfin  aucun  des  adjudicataires  n’avoit  préfenté  Sc 
fait  accepter  fa  cautiorr  dans  le  jour,  ainfi  que  l’exil 
geoient  les  claufes  de  l’adjudication  , jugea  que  ces 
adjudications  ôc  les  marchés  dévoient  être  annullés. 
Il  fit  inviter  le  commiffaire-ordonnateur  Sc  celui  des 
guerres  à fe  rendre  à fa  féance  , & il  fut  convenu  que 

lesadjudicationsferoientinceffammentrecommencées. 

Le  fleur  Marefcbal  l’annonça  lui  - même  à plufieurs 
fourniffeurs  qui  attendoient  la  décifion  du  diredoire. 
Les  ordres  deM.  Vidor  Broglie,  donnés  au  nom  du 
maréchal  Luckner  , qui  n’avoient  pas  été  remis  au 
fecrétariat  du  diredoire  conformément  à l’art,  VII 
du  tit.  Il  de  la  loi  du  14  odobre  , ne  furent  envoyé^ 
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qu’après  qu’il  fut  convenu  que  les  adjudications  fe- 
roient  recommencées  ^ & indiquées  pour  le  29  ; mais  le 
directoire  ne  voulant  pas  compromettre  fa  refponfa- 
bilité  , & craignant  que  ce  retard  ne  nuisît  au  fervice  , 
crut  devoir  en  écrire  à M.  Lamorlière  , qui  répondit 
qu’on  pou  voit  attendre  la  décidon  du  miniftre. 

Le  département  expédia  aulTitôt  un  courrier  ex- 
traordinaire à M.  Servan,  pour  lui  rendre  compte  des 
vices  de  la  première  adjudication  5 dclui  demander  fes 
ordres  ( n°.  3 & 4 ). 

Ces  faits  font  conftatés  par  les  pièces  qui  nous  ont 
été  remifes , ôc  ils  ont  été  reconnus  par  M.  Seryan , 
lui-même.  Voici  ce  qu’il  écrivoit  le  28^mai,  au  direc- 
toire du  département  du  Bas-Rhin  ( n°#  J ) 

* D’après  cette  iettre  , la  fécondé  adjudication  fut 
ordonnée  Sc  annoncée  pour  le  1 1 juin  par  amches 
publiques  (n°.  (^  ),  & dans  celles-ci  on  annonce  la 
fourniture  des  moutons , qui  n’étoit  pas  compriie  dans 
les  premières. 

Dams  l’intervalle  lefieur  Worms  s’étoit  rendu  auprès 
du  miniftre,  Sc  il  avoit  obtenu  de  lui  un  inarché  par- 
ticulier, par  lequel  il  s’engsigeoit  de  fournir  les  objets 
dont  l’adjudication  lui  avoit  été  faite,  à un  rabais  de 
cent  cinquante  mille  livres  fur  le  prix^de  la  première 
' adjudication.  Ce  marché  fut  figné  le  6 de  juin  (n  .7.  , 
& il  devoit  être''nul  fi  la  deuxième  adjudication  etoit 
confommée. 

Le  10  du  même  mois,  le  fleur  Marefchal , com- 
iniiTaire-ordotuiateur  des  guerres,  en  vertu  de  ce  mar- 
ché , requit  ie  diredoiré  ûV  département  du  üas-Kmn 
de  diftiaite  de  l’adjudication  ordonnée  pour  le  ii  , 
. les  objets  pour  lefquels  M.  .Servan  avoit  pallc  tin 
marché  particulier  avec  le  fieûr  W orms  ( n°,  8-  ) 
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PluGeurs  citoyens  ou  ^entrepreneurs , appelés  par 
les  affiches  d’adjudication  , fe  plaignirent  au  direc- 
toire de  cette  diftradion  d’objets.  Dans  la  féance 
même  de  l’adjudication  il  y eut  à cet  égard  les^ 
plaintes  les  plus  violentes  ^ & quelques  particuliers 
proteftèrent  hautement  contre  cette^  violation  arbi- 
traire. de  la  foi  publique  ôc  des  interets  de  la  nation. 

Quelques-uns  fe  préfentërent  au  direêloire  le  1 1 de 
juin  9 jour  de  l’adjudication  , ôc  fouferivirent  la  fou»- 
miffion  de  fournir  les  légumes  ôc  les  articles  pour 
lefquels  le  fleur  Sçrvan  avoit  paffe  un  marché  parti- 
culier avec  le  fleur  Worms,  ‘à  364,628!.  ii  f.  au- 
deflbus  des  prix  de  la  première  adjudication.  Cette 
foumiffion  a été  envoyée  par  le  diredoire  du  Bas- 
Rhin  ( p.). 

Les  légumes  ne  faifant  pas  partie  du  marché  du 
fleur  Worms,  il  faut  déduire  45,257!.,  œ qui  ré- 
duit le  rabais,  offert iur  ce  marché , à 321,371 1. 11  f.; 
mais  le  fleur  Worms  ayant  fait  lui-même  un  rabais  de 
1 50,000  1. , il  en  réfuke  que  la  nation  éprouve  réel- 
lement une  perte  de  171,371  l.  11  f.  Iur  les  objets 
fournis  par  les  fleurs  Worms. 

Le  12  de  juin,  le  diredoire  du  Bas-Rhin  informa 
M.  Servan  de  tous  ces  faits,  ôc  réclama  fortement 
contre  un  marché  qui  léfoit  auffi  évidemment  les  in- 
térct.s  de  la  nation  ; voici  cette  lettre  ( n®.  10):  voyez 
d’ailleurs  la  délibération  du  diredoire , de  le  proces- 
verbal  de  la  deuxième  adjudication  ( n°.  ii  & 12  ). 

Tels  font  les  faits  fur  lefquels  l’Affemblce  nationale 
doit  prononcer. 

Votre  cômmiffion  militaire  a d’abord  été  frappée 
de  la  conduite  du  commiffaire-ordonnateur  de  la  cin- 
quième divifion , le  fleur  Marefchal , ôc  du  fleur  Giiil- 
lemard , commiffaire  des  guerres.  Rieiv  ne  paroît  ex- 
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cufer  rirrégularité  de  fa  première  adjudication , nf 
l’arbitraire  avec  lequel  le  coinxniiiaire  àts  guerres  a 
paffé  des  marchés  particuliers  pour  des  approvihon- 
n :mens  auffi  importans.  Votre  çommiûioa  a jugé 
que  ces  commifîaires  étoient  refponlables  de  tous  les 
faits  réfultans  de  la  première  adjudication  ^ & parti- 
culièrement d’une  perte  de  43,2  j 7 1.  fur  les  légumes 
fecs  , dont  le  marché  partiel  avoit  été  paffé  le  22  mai 
pour  5)  3,000  liv. , Ôc  qui , de  l’autorité  privée  du  com- 
tniiTaire-ordonnai  eur,  avoient  été  retirés  de  la  deuxième 
adjudication  , fous  prétexte  qu’ils  étoient  en  partie 
livrés  , quoique,  ainfi  que  je  vous  l’ai  déjà  expofé,  le 
direffoire  eût  arreté  l’effet  de  la  première  ^djudieat’on. 

Quant  aux  iieursWorms , votre  commiifion  a re- 
connu qu’ils  n’auroient  eu  aucune  indemnité  à recla- 
mer pourla  première  adjudication,  puifquele  diredoire 
en  avoit  auffîtôt  arrêté  l’effet , puifqu’eüe  n’aveit  pas 
été  réellement  confommée,  Ôc  puifque  dans  le  marché 
particulier,  paffé  le  é , ces  fourniffeurs  confentirent  à 
i’annuller  dans  le  cas  où  l’adjudication  auroit  été  pro- 
noncée au-deffoiîs  de  leurs  offres , {ans  fe  réferver  au- 
cun recours  ou  indemnité. 

Mais  votre  cpmmiffion  a jugé  que  le  marche  parti- 
culier paffé , le  6 juin , ne  pouvoit  pas  être  annuUé 
à l’égard  des  fieurs  Worms.  En  effet,  ces  fourniffeurs 
ont  traité  £fvec  le  miniffre  , ôç  vous  avez  confacré 
comme  principe,  qu’en  terhps  de  guerre  , vu  la  célé- 
rité qu’exige  la  fourniture  des  approvifionnemens,  Ôc 
la  nécefîité  d’éviter  une  concurrence  ruineufe  dans 
les  fous  achats,  il  çonvenoit  fpuvent  de  conclure  des 
marchés  particuliers.  Les  fieurs  Worms  ont  donc  pu 
traiter  régulièrement  avec  lé  miniftre.  Une  partie  des 
fournitures  (ont  déjà  livrées;  les  achats  font  faits,  Ôc 
vous  ne  pouvez  pas  refufer  le  maintien  de  Fexéputioi^ 
de  ce  marché. 
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Ï1  nous  refte'j  Meffieurs  , à examiner  la  condiîit^ 
de  M.  Servan  , ôc  les  motifs  d’après  lefquels  il  a:  cru 
pouvoir  lajuftifier.  C’eft  dans  cet  examen,  fur-tout, 
que  votre  commiffion  a voulu  porter  la  plus  froide 
impartialité.  Elle  fait  de  combien  de  pièges  les  minif- 
très  ont  à fe  défendre , & combien  il  importe  à Fac- 
tion du  Pouvoir  exécutif  de  ne  jamais  les  accufer  fur 
des  dénonciations  vagues  ou  des  faits  incertains.  Votre 
commiffion  a vu  avec  étonnement  que  M.  Servan 
n’ait  pas,  comme  MM.  Narbonne  Sc  Degrave,  fournis  à 
Fcxamen  de  la  commiffion  militaire  que  M.  Narbonne 
avoit  formée  au  département  delà  guerre,  l’examen 
de  tous  les  marchés  néceffrires  pour  la  dépenfe  de 
l’armée.  Cette  commiffion  éclairoit  le  miniftre  (Scpou- 
voit  fouvent  écarter  les  intrigues  de  la  cupidité  ou 
de  la  fédudion  des  fous-agens  de  l’adminiftration. 

Quant  au  marché  particulier  des  fieurs  Worms , 
s’il  n’y  avoit  pas  eu  une  première  adjudication,  fi 
cette  première  adjudication  n’avoit  pas  été  d’une  irré^ 
gularité  frappante  , êc  telle  que  le  miniftre  auroit  dû 
le  faire  rendre  compte  anffitôt  de  la  conduite  du  com- 
milfaire  - ordonnateur  êc  du  commiiTaire  des  guerres, 
ôc  pourfuivre  leur  refponfabilité , M.  Servan  auroit  pu 
fans  doute  palfer  un  marché  particulier  ; mais  ici  il 
connoilfoit  tous  les  vices  de  la  première  adjudication. 
On  lui  avoit  annoncé  un  rabais  de  plus  de  1 00,000 1,; 
il  avoit  ordonné , lui-même,  la  fecond.e  adjudication. 
Il  favoit  que  les  affiches  étoient  publiées , 8c  qu’une 
fécondé  adjudication  devant  fe  faire  le  1 1 , affuroit  des 
approviftonnemens  auffi  prompts  que  le  marché  parti- 
culier qu’il  confentoit. 

M.  Servan  oppofe  qu’il  avoit  cru  faire  l’avantage 
du  tréfor  - public  en  traitant  avec  les  fieurs  Worms, 
puifqu’il  obtenait  un  rabais  de  1 5'o,oooliv. , Ôc  qu’il 
faifoit  ceffer  toute  demande  en  indemnité  fur  la  pre  - 
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raière  adjudlcatlan  ; mais  cette  demande  en  indem- 
nité eft  abroliiment  iliufoire,  puirqne  le  diredoire  du 
département  avoit  arrêté  l’effet  de  la  première  adju- 
dication, qui  n’avoit  jamais  été  confommée , <Sc  que 
les  fournitures  n’ont  commencé  qü’après  que  le  fécond 
marché  a été  conclu  à Strasbourg  (le  lo  de  juin  ). 
D’ailleurs,  le  fécond  marché  fuffit  feul  pour  détruire, 
de  l’aveu  même  du  fleur  Worms,  toute  prétention 
en  indemnité , puifque  par  cet  ade  fubféquent  il  ne 
s’en  réfervoit  aucune,  dans  le  cas  où  la  fécondé  adju- 
dication auroit  été  prononcée  Sc  les  foumifîions  an- 
nullées.  Si  M.  Servan  avoit  été  fidèlement  fervi  , il 
auroit  été  inflrnit  qu’au  moment  même  où  il  concluoit 
ce  marché  , d’autres  fourniffeurs  faifoient  chez  lui- 
même  les  ofh'es  d’un  rabais  plus  confidérable  encore* 

M.  Servan  oppofe  en  vain  que  la  foumifrîon , pré- 
fentee  par  ie  diredoire  du  Bas^Rhin,  n’a  été  fouferite 
que  lorfqu’elle  n’étoit  plus  admiffible  , ôc  qu’ainfi  le 
rabais  annoncé  étoit  chimérique.  Le  département 
fournit  une  preuve  contraire  , puifque  les  objets 
adjugés,  dans  la  fécondé  adjudication  l’ont  été  à plus 
de  40  pour  cent  au-defîbus  du  prix  de  la  première 
adjudication  : ainfi  , dans  la  même  proportion  , le 
rabais  furie  marché  du  fieiir  Worms,  qui  s’clevoit 
à environ  i coo,ooo  üv..,  auroit  été.  de  plus  de 
32  2,OOoliv. 

M.  Servan  a enfin  prétendu  que  le  département  du 
Bas-Rhin  n’avoit  porté  de  plaintes  qu’après  fa  retraite 
du  miniPière;  mais  les  dates  contredifent  cette  affertion, 
puifque  la  lettre  que  le  département  lui  a adreffée  eff 
du  12  juin,  ie  kndemain  de  la  fécondé  adjudication, 
ôc  qu’alors  encore  M.  Servan  étoit  en  place. 

Rien  ne  détruit  donc,  Meiïieurs,  farbitralFe  de  la 
conduite  de  M.  Servan  dans  cette  circonflance  ; Sc  la 
perte  qui  en  eft  réfultée  pour  la  nation  eft  incontef- 
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D’autres  faits  ont  été  dénoncés  à votre  commiflion 
militaire  , relativement  à quelques  particiilariiés  du 
marché  paflTé  le  6 juin;  mais,  comme  ils  fe  lient  à 
d’autres  marchés  pafles  par  Al.  Servan,  elle  a cru  de; 
voir  ne  vous  les  expofer  que  lorfqu’elle  en  auroit  re- 
cueilli les  preuves. 

Votre  commiflfion',  Mellîeurs  , en  examinant  ce 
marché. (?c  tous  ceux  qui  lui  ont  été  remis,  a plus 
que  jamais  fenti  la  néceiîité  d’une  loi  qui  règle  la 
forme  de  ces  marchés , la  vérification  des  'cautions 
des  entrepreneurs  &:  fournifieurs , Sc  la  rerponfabilité 
des  agens  du  pouvoir  exécutif. 

Quant  à celui  dont  je  viens  de  vous  préfenter  les 
détails  , elle  a penfé  que  le  marché  doit  être  maintenu 
à l’égard  du  fieur  V^orms  : mials  fidèle  aux' principes' 
qui  confient  aux  tribunaux  ordinaires  le  droit  d’in- 
firmer ou  de  valider  les  marchés  paffés  entre  les  agens 
de  l’adminiflration  ôc  les  particuliers,  elle  vous  pro- 
pofe  de  déclarer  quil  ny  a lieu  à délibérer. 

Quant  aux  agens  du  pouvoir, exécutif , votre  corn- 
mifiion  a penfé  que  vous  aviez  droit  d’exiger  la  ref- 
ponfabilité  du  commilTaire- ordonnateur  de  la  cin- 
quième divifion,  & du  fieur  Guillemard , commifiaire 
des  guerres,  pour  les  marchés  particuliers  pafles  à 
l’époque  de  la  première  adjudication,  & la  perte  qui 
en  réfulte  pour  le  trclbr  public.,  & la  refponfabililé 
GU  fieur  Seivan,  ci  - devant  minlftre  de  la  guerre, 
pour  le  fécond  marché. paflTé  le  6 juin  avec  les  fieurs 
worms,  & la  perte  qui  en  réfulte  également  pour  le 
tréfor  public. 

Tel  efl  l’objet  du  decret  (5c  de  l’ade  dont  j’ai  l’hon- 
neur de  vous  préfenter  les  projets. 


qui  concerne  le  fleur  Ôrly-Hayem-Worrns. 
Ad:e  du  corps  Ugijlaûf, 
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projet  de  décret. 

L’Assemblée  nationale  , , après  avoir  entendu  le 
rapport  de  fa  commiflion  militaire  fur  une  adjudica- 
tion faite  à Strasbourg,  le  21  & le  22/mai  dernier,  & 
qui  n’a  point  été  réellement  confommée , ainfî  que 
fur  un  marché  particulier  paflé  le  6 juin  dernier,  entre 
le  fleur  Servan^.  ci-devant  miniftre  de  la  guerre,  ôc 
les  fleurs  Oiry-Hayem-Worms , pour  l’approviflon- 
nement  des  villes  de  Flunningue,  ÎNeuf-Brilach  & Forb 
Louis  ; Sc  reconnoiffant  qu’il  efl:  inflant  de  faire  effec- 
tuer ces  approviflonnemens  JJ  décrète  qu’il  y a ur^ 
gence.  ' 

L’AfTembîée  nationale,  après  avoir  déprcté  fur- 

J _ V,  , ...  . 


nucmuicc  nauonaie,  apres  avoir  entendu  le  rap-^ 
de  fa  CQmmifljon  militaire  fur  une  adjudication 
non  confommée,  qui  a eu  lieu  les  21  Sc  22  mdx  JT 
Strasboiirg,pour  l’approvifionnement  des  villes  d’Hun^ 
ningue,  Neuf-Brifach  & Fort-Louis,  ôc  fur  des  mar- 
chés particuliers  paffés  à cette  époque  par  lé  fleur 
Guillemard,  commiffaire  des  guerres,  fous  l’autori- 
fation  du  fleur  Marefchal,  commiffaire- ordonnateur 
de  la  cinquième  divifion;  ôc'  enfin  d’un  marché  par- 
ticulier paffé , le  (5  juin,  par  le  fleur  Servan,  ci-devant 
miniftre  de  la  guerre , avec  les  fleurs  Orly-Hayem- 
Worms  père  ôc  fils,  pour  l’approvifionnement  deldites 
places , décrète  : 

Que  le  fleur  Servan,  ci-devant  miniftre  de  la 
guerre,  eft  refponfable , conformement  à l’article  V 
de  la  fedion  IV  du  chapitre  II  du  titre  II  de  fade 
conftitutionnel,  de  la  perte  réfuUante  pour  la  nation 
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du  marché  pafle  le  6 juin  entre  ledit  fleur  Serran 
& les  fleurs  Olry-Hayem-Worms  père  & fils,  pour 
fapprovifionnement  des  villes  de  Neuf-Brifach,  Hun- 
ningue  & Fort-Louis,  ainfi  que  fes  fous -âge ns  le 
fleurs  Marefchal,  commilTaire  - ordonnateur  de  la 
cinquième  diviflon,  <5c  le  fleur  Guillemard,  commif- 
faire  des  guerres,  pour  les  marchés  que  celui-ci  a 
arbitrairement  pâlies  pour  les  objets  portés  dans  les 
affiches  d’adjudication  ordonnée  à Strasbourg,  par 
Je  fleur  Marefchal,  pour  les  21 , 22  mai  & ii  juin, 

2®.  Que  le  pouvoir  exécutif  fera  pourfuivre  devant 
les  tribunaux  ordinaires  la  refponfabilité  defdits  fleurs 
Servan,  ci-devant  miniftre  de  la  guerre,  Marefchal^ 
commiflaire-ordonnateur  de  la  cinquième  diviflon  , 
& Guillemard , commîfTaire  des  guerres  , pour  les 
pertes  réfultantes  pour  la  nation  de  Fadjudicatloû 
faite  à Strasbourg  les  21  âc  22  mai,  6c  des  marchés 
particuliers  qui  ont  été  pafies , foit  par  lefdits  corn- 
miflaires,  foit  par  le  fleur  Servan  lui-même,  le  6 juin^ 
pour  Papprovifionnement  dcfdites  villes  de  Hunnin- 
gue,  Neuf-Brilach  Sc  Fort-Louis. 

3®.  Le  miniftre  de  la  guerre  en  rendra  compte  dans 
un  mois  au  corps  légilîatit 

PIÈGES  JUSTIFICATIVES. 

N®.  I. 

AVIS. 

Le  public  eft  averti  que  lundi  21  du  prefent  mois 
de  mai,  à neuf  heures  du  matin,  il  fera  procédé  au 
diredoire  du  département  à Strasbourg,  à l’adjudi- 
cation au  rabais,  des  légumes  6c  autres  effets  dé- 
taillés ci-après,  pour  Papprovifionnement  extraor- 
dinaire des  places  du  Fort-Louis,  Neuf  - Brifach  6c 
Hunningue,  ôc  aux  conditions  ci  après; 
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Savoir: 

I*.  La  livraifon  defdits  comeftibles  & autres  c.om- 
mencera  à être  faite  huit  jours  au  plus  tard  après  la 
date  de  radjudication , ôc  fuccefîivement  de  jour  eu 
jour,  en  forte  que  dans  Ferpace  d’un  mois  la  livraifon 
totale  devra  être  faite. 

2 'h  Toutes  leldites  denrées  feront  de  bonne  qua- 
lité, loyales  ôc  marchandes. 

Les  paiemens  feront  faits  en  papier-affignat  avec 
une  avance  d’un  tiers  du  paiement.  Les, autres  paiemens 
referont  au  fur  & mefure  des  livraifons , d’après  les 
procès-verbaux  de  réception. 

3®.  Il  fera  fourni  bonne  ôc  valable  caution  à l’inftant 
de  l’adjudication. 

4®.  Il  fera  libre  à tout  particulier  d’entreprendre 
pIuGeurs  objets  defdites  fournitures,  ôc  de  nous  re- 
mettre à l’avancé  leurs  foumifîions. 

Approvifionntmcns, 


Lard  faîé  & fumé , 
Haricots , 

Fèves , 

Pois, 

Lentilles , 

Riz , 

Pommes  de  terre , 
Beurre  falé , 

Huile  de  navette , 
Vin  blanc , 


Chandelle, 

Eau-de-vie, 

Fromage , 

Tabac  à fumer, 

Pipes  de  terre. 

Bas  de  laine , 

Baquets  de  différentes 
grandeurs , 

Petits  barils , idem , 
Gamelles  de  bois. 
Souliers. 


Vinaigre , 

Çois  de  chauffage , 

A Strasbourg,  le  14  mai  17^2. 

Le  commijfaire- ordonnateur  des  guerres  de  la  cinquième 
divijion^  employé  à Strasbourg, 

Signée  Mareschal. 


I 
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N*.  I I. 

L’an  mil  fept  cent  quatre-vingt-douze , les  vingt-un 
& vingt-deuxième  jour  du  mois  de  mai  ; nous  corn 
miffaire  des  guerres  employé  dans  la  c‘î''iu‘efne  divi- 

lion,  à la  réfidence  de  Strasbourg,  en  conformité  des 
ordres  de  M.  le  maréchal  Liickner,  commanaant  en 
chef  l’armée  du  Rhin,  pour  rapprovifioimement  des 
•places  de  Fort- Louis,  Neuf-Brifach,  & Hunninpe  , 
& de  ceux  de  M.  Marefchal,  connu iffaire-ordonnateiu, 
& en  conféquence  de  la  lettre  du  direftoire  du  de. 
partement  du  Bas-Rhin,  par  laquelle  >1  ^ 

convenu  que,  vu  que  lefdites  places  n offriroient  par 
elles-mêmes  aucune  reflburce  pour  ^ Y 
adjudicataires , la  diligence  que  demande  cette  ope- 
ration, & que  le  cas  qui  fe 

pas  de  faire  des  adjudications  partielles  dans  cnaque 
diftria  ou  dans  les  départemens  relpe&fs , ladite  adju- 
dication générale,  par  ces  confidérations,  auroit  lieu 
au  direfto'ire  du  département  a Strasbourg,  P'^" 
fence  des  commiflaires  par  lui  nommes  a cet  ettet, 

^*Et  a^ant  en  conféquence  fait  publier  & afficher 
en  la  tnanière  accoutumée  ladite  adjudication  tant 
dans  la  ville  de  Strasbourg  que  dans  les  beux 
tifs  des  départemens  du  Haut  & Bas  - Rhin , & an 
nonce  la  tenue  de  ladite  adjudication  aux  lours  in- 
diqués ci-dePfus , y avons  procède  ainfi  qu  il  iuit  : 

Et  à l’inflant  avons  fait  leèlure  aux  affiffans  des 
claules  & conditions  auxquelles  les  adjudicataires 
feroient  tenus  de  fe  confoiinerÿ 


( H ) 

S A V O I R : 

Article  premier, 

^ tes  adjudicataires  feront  obligés  de  faire  parvenir 
diredement  dans  lefdites  différentes  places  les  diffé- 
rentes denrées  & -comeftibles , boiffdns  & tous  autres 
objets,  à commencer  de  la  première  huitaine,  de 
manière  que  fucceffivemént  la  fourniture  entière  en 
foit  faite  Ôc  parfaite  dans  l’efpace  d’un  mois  au  plus 
tard  ; & dans  le  cas  où  ils  y manqueroient,  il  y fera 
fuppléé  par  des  achats  que  le  commifïaire  des  guerres 
ordonnera,  aux  rifques  & fortunes  defdits  adjudi- 
cataires. 

I L 

Toutes  les  denrées  êc  fournitures  feront  de  bonne 
qualité , loyales  ôc  marchandes;  Ôc  dans  le  cas  où  elles 
ne  feroient  pas  trouvées  telles,  elles  feront  rejetées 
d’après  dire  des  experts.  . 

i I L 

Les  foulîers  feront  de  trois  différentes  grandeurs, 
il  en  fera  fourni  des  modèles  par  le  garde-magafin 
des  effets  du  roi  ; ils  feront  en  veau  ciré  , le  quartier 
en  coupe  quatre , couturé  derrière  ; les  tirans  entiers 
de  longueur  fuffifante,  les  talons  à trois  bouts  , chacun 
d’un  feul  morceau , coufu  à trois  rangs , les  coutures 
enfoncées  dans  les  gravures  ; il  y aura  deux  femelles, 
dont  la  première  fera  de  vache,  coufue  à l’empeigne, 
ôc  la  fécondé  de  bon  cuir  fort  : ils  feront  faits  fur 
fix  grandeurs  différentes,  dont  un  quart  de  fept  points, 
moitié  de  huit  à neuf,  & un  quart  de  dix,  onze  ôc 
douze. 


(lî) 

I V. 


Les  bàs  de  laine  gris  ou  blanc  de  bonne  qualité 
ôc  propres  à la  chaufîiîre  du  foldat , ils  feront  à trois , 
brins  , conformément  au  modèle  cacheté. 

Lefdits  fouliers  Ôc  bas  pourront  être  délivrés  en 
quantité  fuffifante  des  magafins  de  l’état  , afin  d’en 
accélérer  la  délivraifon  , à charge  par  l’adjudicataire 
de  les  remplacer.,  en  mêmes  quantités  ôc  qualités, 

V. 

V.  , 

Les  paiemens  feront  faits  en  papier-aflîgnats,  au  fur 
Ôc  mefure  des  livraifons  , fur  procès-verbaux  de  ré- 
ception du  commiflaire  des  guerres  , qui  en  fera 
chargé  fans  aucune  retenue  , que  celle  des  frais 
de  la  préfente  adjudication  , lefquels  feront  fîxésv 
à . tant  pouf  frais  d’affiches , des 

criées  , publication , ôcc, 

V 1. 

Les  adjudicataires  feront  tenus  de  préfenter  à l’inf- 
tant  bonnes  ôc  valables  cautions , pour  alfürer  l’exé- 
cution des  claufes  ôc  conditions  de  leur  entreprife , 
lefquels  fe  foumettront  Sc  obligeront  folidairement 
Ôc  conjointement  avec  eux  comme  pour  les  propres 
affaires  de  l’état. 

Ledure  faite  de  toutes  lefdites  conditions  , Ôc  les 
affiftans  ayant  déclaré  les  avoir  bien  entendues  Ôc 
comprifes  , s’eft  préfenté  le  fieur  Worms  , qui  ayant 
offert  de  faire  la  fourniture  du  riz  , fromage , vin 
blanc  Sc  huile  de  navette  , lui  avons  adjugé  lef- 
dites fournitures  , après  les  avoir  mifes  en  adjudica- 
tions aux  prix  ôc  fommes  ci -après  ; 
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Savoir-; 

Rii, 

Soixante  - quatre  - mille  fept  cent  neuf  livres  de 
riz  , à raifon  de  douze  fols  la  livre  , font  la  fomme 
de  trente  huit  mille  huit  cent 
vtngt-cinq  livres  huit  fols,  ci.. 

Fromage. 

Quatorze  mille  quatre  cent 
quatre-vingt-qlatre  livres  de  fro- 
mage de  SuilTe  Ôc  de  Franche- 
Comté  , à raifon  de  vingt  fols 
la  livre  , font  la  fomme  de 
quatorze  mille  quatre  cent 
quatre-vingt-quatre  livres,  ci.. 

. yin  blanc. 

Cinq  cent  foixante  - dix  - huit 
mille  neuf  cent  quatre-vingt 
pintes  de  vin  blanc  du  pays  , à 
raifon  de  treize  fols  fix  deniers, 
font  la  fomme  de  trois  cent 
quatre-vingt-dix  mille  huit  cent 
onze  livres  dix  fols,  ci. . • 

Huile  de  navette. 

Quatre  cent  cinquante  quin- 
taux d’huile  de  navette  , à cent 
foixante-quatorze  livres  le  quia- 

444,120  1.  i8  f. 


38,825  1.  8 f. 


14^4^4* 


35)0,8  II  10 
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Ci-contre 20  !.  18 

tal  font  la  fonime  de  foixante- 
dix-huit  mille  trois  cents  livres  , 
ci 785300 

Souliers  & bas  de  laine. 

Trente -huit  mille  cinq  cent 
quatre-vingt  paires  de  fouliers  & 
trente  - huit  mille  cinq  cent 
quatre-vingt  paires  de  bas  de 
laine  , à raîTon  de  quinze  livres 
la  paire  de  bas  avec  la  paire  de 
foulieis  5 fe  montent  à la  fomme 
de  cinq  cent  foixante-dix-huit 
mille  fept  cents  livres  5 ci 578,700  » ’ . 

1,101,120  1.  18  f. 


Ledit  fieur  Worms  s’engage  à préfenterfa  caulion 
dans  la  huitaine , laquelle  fera  trouvée  bonne  & vala- 
lable  par  M.  Marefchal,  commiffaire-ordonnateur,  & 
afigné  le  préfent  avec  nous.  Signé  à U original.^  Worms 
fils , de  Worms  père. 

De  tout  quoi,  nous, commifîaire  des  guerres  fufdit, 
avons  dreffé  le  préfent  procès-verbal  pour  fervir  de 
valoir  ce  qu’au  cas  il  appartiendra  , & l’avons  clos 
ce  jourd’hui  vingt-deuxième  mai  mil  fept^  cent  quatre- 
vingt-douze.  I 

Peur  extrait,  Guillemard- 

. Vu  par  nous,  commiiTaire-ordonnateui  de  la  cin- 
' quième  divifion,  Mareschal. 


( i8  ) 

N”,  3. 


Extrait  des  proces-verbaux  du  directoire  du  département 
du  B as -Rhin  J du  12.  mai. 

L’adjudication  des  approvifionnemensdÊ  fournitures 
militaires  pour  les  places  de  Fort  Louis,  Hunningue  & 
Neuf  - Brifach,  ayant  été  faite  dans  les  matinées  des 
2.1  Sc  22  de  ce  mois,  par  M.  Guillemard,  commif- 
faire  des  guerres,  en  préfence  de  M.  Burger,  com- 
milTaire  nommé  par  le  diredoire;  & immédiatement 
après  la  clôture  des  adjudications , un  particulier 
s’étant  prélentc  au  diredoire  pour  offrir  de  rendre  les 
conditions  meilleures  pour  la  nation,  en  prétextant 
que  les  adjudications  avoient  été  faites  précipitam- 
ment, & qu’on  ne  lui  avoit  pas  îaiffé  k temps  de 
fe  concerter  avec  fes  affociés  ; le  diredoire , confi  - 
dérant  qu’il  ne  peut  prendre  connoiffance  du  fait  de 
cette  adjudication,  qu’en  tant  que  les  formes  pr^f- 
crites  par  la  loi  n’auroient  pas  été  remplies,  a invité 
M.  Burger  de  lui  faire  connoître  celles  qui  avoient 
été  fuivies.  Celui-ci  a obfervé  qu’avant  de  commencer 
l’adjudication,  il  avoit  demandé  au  corfïmiffaire  des 
guerres  s’il  n’allumeroit  pas  de  feux,  & que  celui-ci 
lui  avoit  répondu  que  cette  forme  n’ayant  pas  été 
fuivie  par  aucun  de  fes  confrères  dans  toutes  les 
adjudications  qu’ils  avoient  faites , il  ne  penfoit  pas 
qu’elle  fût  nécelfaire.  M.  Guillemard  étant  fur 
venu,  a renouvelé  la  même  réponfe;  <Sc  le  direc- 
toire ne  croyant  pas  devoir  prendre  en  confidération 
quelques  réclamations  ifolées , s’eff  accordé  à eflimer 
que  fa  refponfabilité  feroit  à couvert  fi  M.  Marefchal, 
commiffaire-ordonnateur  des  guerres,  après  avoir  pris 
connoiffance  des  détails  du  procès-verbal , le  certio- 
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roit  rédigé  dans  toutes  les  formes  ufîtées  Ôc  ■prefcrî- 
tes  par  la  loi. 

Cejourd’hui  5 dès  Fouverture  de  la  féance , un 
grand  nombre  de  citoyens,  tant  de  la  ville  que  du 
département,  s’étant  préfentés  pour  former  de  nou« 
velles  réclamations  Sc  faire  des  mifes  inférieures  aux 
prix  de  l’adjudication , le  diredoire  s’étant  fait  rendre 
compte  de  ces  derniers,  a vu  avec  furprife  combien, 
ils  étoient  exorbitans;  examinant  enfuite  Sc  les  réclar 
mations  en  elles-mêmes,  Sc  les  formes  de  Fadjudi- 
cation,  il  s’efl:  convaincu  que  celle  - ci  n’étoit  pas 
régulière,  parce  qu’elle  avoit  été  faite  fans  que 
des  feux  ayent  été  allumés  fur  les  dernières' mifes," 
quoique  les  lois  prefcrivent  impérieufement  cette 
forme  pour  les  autres  adjudications  qui  fe  font  en 
préfence  des  corps  adminiftratifs  ; 2®.  parce  que  les 
bas  ôc  les  fouliers  avoient  été  adjugés  cumulative- 
ment, quoique  l’adjudication  partielle  en  eût  été 
annoncée  dans  les  affiches.  D’autres  motifs  lui  ont 
fait  penfer  que  cette  adjudication , pour  être  de  nul 
effet,  n’avoit  pas  même  befoin  d’être  annullée,  puif- 
qu’elle  n’avoit  pas  encore  été  confommée  ni  de  la 
part  de  Fadminiftration , dont  le  commiffaire  n’avoît 
pas  ligné  le  procès-verbal,  ni  de  la  part  du  com- 
miffaire des  guerres , qui  n’avoit  pas  remis  ce  procès- 
verbal  en  original , au  moment  de  la  clôture , au  pro* 
cureur-général-fyndic,  pour  êtredépofé,  au  fecréta- 
riat,  ni  de  la  part  des  adjudicataires  dont  plulieurs, 
fuivant  le  dire  du  commiffaire  des  guerres,  n’ont  pas 
encore  ligné  le  procès-verbal,  Sc  dont  aucun  n’a 
préfenté  Sc  fait  accepter  fa  caution  ; condition  de 
rigueur , énoncée  par  les  claufes  de  l’adjudication  : 
en  conféquence , conlidérant  que  les  intérêts  de  la 
nation  paroilfent  avoir  été  mariifeftement  léfés  pai 
la  collulion  d’uns  partie  des  adjudicataires  pendant 
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îes  enchères,  ôc  par  Fefpérance  dans  laquelle  l’in- 
certitude de  l’époque  précife  où  elles  ferolent  clofes 
pouvoir  les  îaiffer , d’obtenir  des  conditions  plus 
âvantageufes  en  n’énonçant  que  tardivement  leur 
Voeu  hir  les  rabais  qu’ils  étoient  intentionnés  d ofb'ir; 
confidérant  que  les  adjudications  à l’extindion  des 
feux , font  les  feules  qui  peuvent  mettre  les  intérêts 
de  la  nation  à couvert  Ôc  garantir  de  toute  efpècc 
de  réclamations  de  la  part  de  ceux  qui  prétendroient 
qu’on  n’a  pas  accueilli  leurs  mifes  ou  qu’on  ne  leur 
a pas  laiffé  le  temps  de  les  faire,  le  dkedoire  a fait 
inviter  M.  Marefclial  de  fe  rendre  à fa  féance.  Il  y 
eift  effedivement  venu  peu  après,  accompagné  de 
M.  Guillemard  ; M.  le  vice  - préfident  lui  ayant 
fait  part  des  réflexions  du  direftoire,  il  en  a reconnu 
la  jufteffe,  en  renouvelant  Tobrervation  que  M.  Guil- 
lémard  n’avoit  agi  que  conformément  à ee  qui  s’étoit 
pratiqué  antérieurement  ; il  a été  réciproqusm.ent 
convenu  que  les  adjudications  feroient  incelTamment 
recommencées,  & M.  Marefclial,  en  quittant  le  di 
reétoirc,  a annoncé  cette  détermination  à un  grand 
nombre  de  citoyens  qui  attendoient  ce  qui  feroit 
réfolu.  Dans  la  même  matinée,  M.  Thierri,  com- 
miiraire  des  guerres,  eft  venu  obferyer  au  direétoire 
Qu’il  feroit  plus  avantageux  de  fubdivifer  ces  fourni- 
ftires,  ôc  de  les  adiuger  féparément  dans  ciiacune 
des  places  qu’elles  concernoient  : le  direftoire  lin  a 
répondu  que  cet  objet  ne  pouvoit  pas  le  regarder, 
que  les  lois  déterminoient  îes  formes  des  ad]iiûiCa- 
Sons  liilvant  que  leur  objet  concernoit  une  muni- 
cipalité, un  diflria,  un  ou  plufienrs  départemens, 
qu’elles  abandonnoient  aux  prépofés  niii;tau-es  de 
faire  les  difpofiticns  qu’ils  jugeoicnt  les  plus  avan- 
tageufes  au  fervice  public  ; ôc  que  h M*  com- 
mafaire-ordonnateur  penfoit-  qu’çn  confidcrant  ces 
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approvifîonnemens  comme  relatifs  feulement  ^ aux 
places  où  ils  doivent  être  réunis,  on  obtiendroit  de 
meilîpnre.c  conditions,  il  ne  pouvoit  qu  applaudir  aux 


dideroient.  Et  le  même  jour  au  foir  M.  Marefchal, 
commiffaire  ordinaire  des  guerres , fils  de  M.  Maref- 
chal,  commiffaire-oidonnateur , efl:  venu  de  la  part 
de  ce  dernier  prier  le  diredoire  de  ne  pas  infifter 
fur  une  adjudication  partielle  dans  chacune  des  places 
du  Fort-Louis,  de  Hunningue  Sc  f^euf-Brifach,  at- 
tendu Qu’il  regardoit  cette  mefure  comme  onereufe,^ 
d’une  part,  en  ce  qu’elle  entraînoit  néceflairernent  des 
retards;  de  l’autre,  en  ce  qu’elle  ne  donnoit  pas  à 
la  concurrence  la  même  latitude  qu’elle  a dans  une 
grande  ville.  Le  diredoire.  a répondu  que  les  difpo- 
fitions  militaires  ne  le  concernoient  pas;  qu  il  ne 
pouvoit  pas  les  difcuter;  Sc  que  fi  M.  le  commiflaire- 
ordonnateur  vouloit  que  l’adjudication  fe  pafsat  de- 
vant lui , il  y procéderoit. 

En  conféquence,  il  a été  convenu  que  cette  nou- 
velle adjudication ,,  publications  préalablement  faites, 
auroit  lieu  le  mardi  29  mai  à neuf  heures  du  matin, 
& que  M.  Marefchal  dépoferoît  préalablement,  con- 
formément au  vœu  de  la  loi,  au  fecretariat^  les  ordres 
originaux  qui  lui  ont  été  adrelfés  à cet  egard. 

Et  de  fait,  peu d’inftans  après,  ledit  fieur  Marefchal 
a adreffé  au  diredoire  l’orclre  original  que  M,  Vidor 
Broglie,  chef  de  l’état-major  de  l’armée,  lui  a intimé 
de  la  part  de  M.  le  Maréchal  Luckncr. 

Le  diredoire  a ordonné  que  tous  ces  faits  feroicnt 
confignés  fur  fon  procès-verbal. 

Collationné^  P.  BarBIER,  e/2  Vahfcncc  du  fieur  G. 


Copie  de  la  lettre  du  direEoire  du  département  du  Bas^ 

Rhin  J au  mîniftre  de  la  guerre  en  date  du  1 5 mai 

1791. 

Nous  avons  l’honneur  de  vous  adreffer , Monfieur, 
le  procès-verbal  de  ce  qui  s’eft  paffé  relativement  à 
une  adjudication  faite. par  un  commiflaire  des  guerres, 
en  préfence  d’un  membre  du  diredoire. 

' M.  le  maréchal  Luckner  ayant  jugé  que  les  cir- 
conftances  preferivoient  de  mettre  fur  un  pied  de 
défenfe  redoutable , & d’approvifionner  les  villes  du 
Fort-Loms  ,ideNeuf-Brifach  ôc  Hunningue , a chargé 
M.  de  Broglie  de  donner  en  conféquence  les  ordres 
néceffaires.  Le  commiflaire-ordonnateur  des  guerres 
a fait  faire  les  publications  ordinaires  pour  annoncer 
l’adjudicadon  au  rabais  des  fournitures  demandées. 
Il  y a été  procédé  : les  prix  ont  été  exorbitans , la 
livre  de  légumes  fecs  a été  adjugée  à fept  fous  , le 
pot  de  vinaigre  à 24  fous , la  pinte  de  vin  à 1 3 fous 
& demi , une  paire  de  fouliers  & une  paire  de  bas 
enfemble  à i ^ liv. , la  livre  de  beurre  falé  à 26  fous, 
le  quintal  d’huile  de  navette  à 174  livres,  &c.  11  ne 
s’eft  pas  trouvé  d’adjudicataire  qui  ait  voulu  garantir 
la  confervation  des  viandes  Talées,  pendant  fix  mois,  à 
moins  de  44  fous  la  livre  ; enfin  , la  livre  de  mouton , 
fur  pied ^ ayant  été  portée  à 17  fous  , le  commiffaire 
des  guerres  n’a  pas  cru  devoir  en  adjuger  la  fourni- 
ture , & a pafle  un  marché  particulier  pour  la  livrai- 
fon  de  toutes  les  viandes. 

Après  l’adjudication,  un  grand  nombre  de  citoyens 
a offert  d’entreprendre  les  livraifons  à des  prix  plus 
avantageux  pour  la  nation,  & même  l’un  d’eux  a 
énoncé  qu’il  fe  chargeroit  de  l’enfemble  des  fourni- 
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tures,  avec  100,000  livres  de  rabais.  Ces  confidéra- 
nous  ont  portés  à examiner  les  formes  d’une  adju- 
dication qui  nous  paroifToit  auffi  onéreufe  pour  la 
nation  : nous  avons  reconnu  qu’elle  s’étoit  faite  fans 
feux;  que  deux  objets  avoient  été  adjugés  cumulati- 
vement ; ôc  comme  elle  n’avoit  pas  encore  été  con- 
fommée , nous  avons  cru  ^devoir  interdire  à notre 
commiffaire  la  fighatiire  du  procès-verbal.  , 

Nous  nous  fommes  concertés  avec  le  commiffaire- 
ordonnateur,  qui  a penfé,  comme  nous,  que  ces  fortes 
d’adjudications  ne  pouvoient  être  faites  qu’à  l’extinc- 
tion des  feux , en  nous  obfervant  que  cette  méthode 
ne  fe  trouvoit  néanmoins  pas  clairement  expliquée  par 
la  loi , & qu’elle  n’avoit  pas  été  fuivie  dans  toutes 
les  adjudications  qui  fe  font  faites  jufqu’à  préfent.  Il 
a donc  été  convenu  entre  nous , ainfî  que  vous  le  . 
verrez  par  notre  procès-verbal , qu’il  feroit  procédé, 
le  29  de  ce  mois,  à une  nouvelle  adjudication. 

Dans  l’intervalle,  quelques  adjudicataires  ont  pré- 
tendu que  comptant  fur  la  valiàté  de  l’adjudication 
qui  leur  avoit  été  faite , ils  avoient  déjà  expédié  des 
émiffaires  pour  faire  des  approvifionnemens  , qu’ils 
avoient  donné  des  à-comptes,  ôc  ils  ont  demandé 
des  indemnités. 

D’un  autre  côté,  on  nous  a obfervé  que  le  fer- 
vice  militaire  pouvoit  fouffrir  d’un  nouveau  retard 
dans  l’adjudication  qu’il  étoitdes  circonftances.  où 
les  intérêts  pécuniaires  ne  pouvoient  être  pris  en  con- 
fidération  qu’après  ceux  plus  puiffans  de  la  défenfe 
de  la  patrie. 

La  peine  de  voir  les  intérêts  de  la  nation  léfés,dc 
la  crainte  d’expofer  notre  refponfabilité  ,•  en  retardant 
des  fournitures  qui  peuvent  être  prelfées , nous  ont 
engagés  à confulter  le  général;  nous  l’avons  prié  de 
nous  dire  fi  les  délais  que  pourroit  entraîner  l’envoi 

B4 


(^4) 

que  nous  vous  ferions  d’un  courrier  extraordinaire 
pour  vous  demander  de  nous  prefcrire  la  marche  que 
nous  devons  tenir,  nuiroient  au  fervice;  &-iîous  iui 
avons  mandé  que  nous  renoncerions  à nos  obfer- 
vations,  s’il  nous  en  requérait. 

Nous  vous  tfanfmettons,  Monfîeur,  la  copie  de 
la  réponfe  que  M.  de  Lamorlière  nous  a faite , Je  vous 
verrez  qu’il  eft  d’accord  avec  nous  fur  les  motifs  qui 
nous  portent  à vous  demander  une  décifion. 

Nous  vous  prions  donc  de  vouloir  bien  ftatue^-fur 
la  validité  de  l’adjudication  qui  a été  faite;  nous  au- 
rions defiré  pouvoir  vous  en  adrefîer  le  procès-verbal  : 
mais  le  commiffaire  des  guerres , fur  le  refus  fait  par 
notre  commiflaire  de  le  ligner,  conformément  à nos 
inftrudions,  a cru  devoir  le  conferver  entre  fes 
mains. 

Cet  évènement , Monlîeur  , quelle  que  puilfe  être 
votre  détermination , vous  convaincra  combien  il  eft 
nécefîaire  que  le  mode  des  adjudications  foit  unifor- 
mément déterminé. 

Nous  délirerions  favoir.  Moniteur,  fi  les  commif- 
faires-ordonnateurs  des  guerres  font  encore  autorifés 
à pafler  des  marchés  particuliers , pour  les  fournitures 
qui  leur  paroiflent  ne  pas  pouvoir  être  adjugées  pu- 
bliquement. 

La  plus  grande  publicité  dans  ces  fortes  d’adjudi- 
cations peut  feule  garantir  les  intérêts  de  la  nation 
Sc  mettre  fes  agens  à l’abri  de  tout  loupçon  ; & quand 
même  les  foumiffions  privées  paroitroient  avanta- 
geufes  , il  nous  femble  qu’il  devroit  toujours  être  allu- 
mé des  feux  fur  ces  fortes  d’offres,  avant  qu’elles 
puiffent  être» définitivement  acceptées. 

L’état  dcvguerre,  dans  lequel  nous  nous  trouvons.,, 
augmente  fans  doute  la  latitude  des  pouvoirs  des 
généraux  ; fi  cette  circonftance  ne  nous  avoit  pas 
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paru  déterminante,  n^us  aurions  cm  devoir  exiger, 
conformément  à la  loi , la  repréfentation  d’un  ordre 
du  miniftre , avatit  de  concourir  à aucune  adjudica- 
tion. 

Les  fournitures  dont  il  s’agit , pouvant  fe  monter 
à près  de  deux  millions,  c’eO:  un  motif  de  plus  pour 
que  nous  cherchions  à n’agir  que  d’après  vos  inftfuc- 
tions  les  pîus  précifes. 

Nous  avons  rhonneiir  de  vous  adreifer  copie  de 
l’ordre  donné  par  M.  de  Brogüe , ainfi  qu’un  exem- 
plaire de  la  première  aÆche , & de  celle  de  la  fécondé 
dont  nous  fufpendons  la  publication,  jufqu’après  la 
réception  d’une  réponfe  que  nous  vous  prions  de' 
nous  accorder  le  plus  promptement  pofîible , par  le 
courrier  que  nous  vous  envoyons. 

Collationné  y R A R B U R , en  F abfcnce  du  jieur  G, 


Copie  de  la  lettre  •de  M.  Seroan  , mlnijïre  de  la  guerre  y 
au  direSioire  du  département  du  Bas  - Rhin  ^ en  date 

du  28  mai 


Je  ne’  puis  qu’approuver  infiniment  , Mefiieurs  , 
le  motif  qui  vous  a portés  à fufpendre  les  adjudica- 
tions faites  par  le  commiffaire  des  guerres , pour  les 
approvifionrremens  ordonnés  parle  maréchal Luckner;. 
il  eft  de  fait  que  les  prix  de  cette  adjudication  font 
exorbilans  , & il  eft  egalement  certain  qu’on  n’y, a 
point  obfervé  les  formalités  preferites.  Les  adjudica- 
tions doivent  être  Faites  à l’extinébon  des  feux  de  avec 
toute  la  publicité  poffible;  l’ordre  donné  à cet  égard 
ctoit  pofitif,  & aucun  ne  devoir  en  difpenfer  le  com- 
miffaire  : confequemment  la  réfiiiation  de  marché 
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qu’il  avoit  conclu  , devient  néceiïaire  , comme  vous 
Taviez  très-fagemenl  obfervé. 

Relativement  à la  manière  de  faire  urfe  nouvelle 
adjudication  , il  efl:  préférable  d’en  faire  une  géné- 
rale pour  toutes  les  places  , en  ifolant  , toutefois, 
chaque  efpèce  d’objet  plutôt  que  de  faire  des  ad- 
judications partielles  par  place,  qui  établiroient  une 
concurrence  onéreufe  dans  les  achats. 

Collationné  J,  Hoffman  , Secrtulre- général 

N®.  6. 

AVI  S. 

De  rautorifé  du  diredoire  du  département  du  Bas- 
Rhin  , le  public  eft  averti  que  le  lundi  1 1 juin , à 
huit  heures  précifesdu  matin  & trois  heures  de  rele- 
vée , s’il  y a lieu  ^ il  fera  , en  prélence  du  diredoire 
du  département  &;  d’un  commiffaire  des  guerres  dé- 
légué à cet  effet , procédé  à une  nouvelle  adjudica- 
tion 5 au  rabais  & à l’extindion  des  feux  , des  légu- 
mes & autres  effets  détaillés  ci-après  pour  l’approyi- 
fionnement  extraordinaire  des  places  du  Fort-Louis, 
Neuf-Brifach  <Sc  Hunningue  , & aux  claufes  &;  condi- 
tions fuivantes  ; 

S A V O 1 R J 

I®.  La  livraifon  defdits  comeflibles  & approvi- 
fionnemens  commencera'  à être  faite  huit  jours 
au  plus  tard  après  la  date  de  l’adjudication , Sc  fuccef- 
fivement  de  jour  en  jour,  en  forte  que  dansl’efpace 
d’un  mois  la  liviaifon  totale  puiffe  être  faite. 

2^,  Toutes  lefdites  denrées  Sc  fournitures  feront  de 
bonne  qualité  , loyales  Sc  marchandes. 


Fort-Lguis.  Neuf-Brisach.  Hunninôue, 


( 27  ) 

3®.  Les pàîemens  feront  faits  en  affignats,  avec  une 
avance  d’un  tiers  du  montant  des  adjud*cations.  Les 
femmes  reftantes  feront  acquittées  au  fur  Sc  mefiire  des 
livrai  Tons,  d’après  les  procès-verbaux  de  réception. 

4°.  Les  adjudicataires  feront  tenus  de  fournir , à 
l’indant  même  de  l’adjudication  5 bonne  âc  fbffifante 
caution. 

J®.  Les  perfonnes  qui  fe  propoferont  de  faire  l’en- 
tieprife  défaites  livraifons  , pourront  s’inflruire  des 
ciaufes  & conditions  particulières  au  fecrétariat  du 
département , où  elles  feront  dépofées. 


Moutons  fur 

pied  livres.  (345S00  livres.  40,350  livres. 

Lard  falé  & 

fume. 35^574  58,320  3^3,32.4 

Haricots-*»*  3^j)4®o  ^0,175 

Fèves 19*770  ^0,175 

Pois. 19^770  3^>400  10^175 

Lentilles****  19^770  32,400  ^0,175 

Beurre  frais 

falé 3^954^  <^34^0  4,053 

Huile  de  na-  • 

vette 150  pintes.  150  pintes.  150  pintes. 

Vin  blanc  po- 
table  158,220  259,300  161,1460 

Vinaigre  de 

vin. 10  muids.  15  muids.  10  muids. 

Eau-de  vie  de 
lie , de  18  à 

20  degrés**  660  pintes.  1,080  pintes^.  678  pintes. 

Fromage  dit 

deGruyères.  3^954  livres.  6,480  livres.  4^053  livres. 

Tabac  à fti- 

990  1,620 


Approi^ijîonnemens. 

Pour  chacune  des  places  de 


1.014 
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Fort-Louis.  Neuf-Brisach.  Hünningüe* 


Pipes  de  terre.  5,270  pièces.  8,640  pièces.  5,580  pièces. 
Bas  de  laine  à 

trois  bouts*  10,540  piaires.  17,280  paires.  10,760  paires. 
Baquets  de 
diflférenfes 

grandeurs*  • loi  pièces.  154  pièces.  102  pièces. 
Petits  barils. 

idem  *•••••  530  550  33O 

Gamelles  de 

bois. 79y  1^52.0  810 

Souliers.*  •**  10,540  paires.  17,280  paires.  10,760 

A Strasbourg,  le  juin  1792  , Tan  4^.  de  la  liberté. 

Le  commijjaire- ordonnateur  des  guerres  de  la  cinquième 
diuijion , employé  à Strasbourg. 


SOUMISSION. 


Je  foufîîgné,  Olry-Hayem-Worms,  m’oblige  envers 
M.  Sarvan  , maréchal-de-camp,  miniflre  de  la  guerre, 
de  fournir  les  différens  objets  compris  dans  l’adjudi- 
cation qui  a été  paffée  à mon  père  à Strasbourg,  les 
21  & 22  mai  dernier,  ôc  le  marché  particulier  qui  lui 
a été  foufcrit  par  M.  Marcfchal,  commiflaire-ordon- 
nateur  , léfqueîs  objets  confident  dans  les  articles 
fuivans  5 


Savoir, 


à I d f.  la  livre.  Moutons  ..*...  144,^90  liv. 
à 42  f.  la  livre.  Lard  falé  & fec  . . . *1 30,218  liv. 


à 1 2 f.  la  livre.  Riz  . • 
à 20  f.  la  livre.  Fromage 


64,709  liv* 
14,487  liv. 
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à ijf.  (5d.  la  pinte.  Vin  blanc  (pintes).  3;78,98oliv. 
à io8 1.  le  quintal.  Huile  de  navette  • . . 450  quint, 
à I J 1.  la  paire  de  l’un  & de  l’autre  enfemble.  Bas  de 
laine  & fouliers ,(  paires  ) 38,580. 

Nêta.  La  réduŒon  de  i 50,000  liv.  donne  lieu  à une 
‘diminution  fur  le  prix 'de  2 f.  ri  d.  environ  par  livre. 

Aux  mèmès  prix , claûfes  & conditions  énorxées 
dans  lefdites  adjudications  & marche , m’engageant 
néanmoins  de  déduire  cent  cinquante  mille  livres  [nï  la 
totalité  du  montant  defdîtes  fournitures,  laquelle  re- 
mife  aura  lieu  fur  le  dernier  paiement  qui  me  fera  fait 
après  la  réception  des  objets  ci-deffiis  détailles.  En 
conféquence  , le  minijlre  donnera  des  ordres  a i inflant 
pour  que  toute  adjudication  foit  fufpendue  pour  raifon  dtf- 
dits  objets.  Mais,  dans  le  cas  où  il  auroitété  fait  une 
nouvelle  adjudication , en  exécution  des  ordres  qui 
ont  été  donnés  par  le  miniftre , & à un  prix  plus 
avantageux  que  celui  que  j’offre  prefentement,  la  pre- 
fente  foumifTion  demeurera  nulle  & fans  effet. 

Fait  double,  à Paris , le  fix  juin  mil  fept  cent  quatre- 
vingt-douze. 

Aigwé,  Olry-Hayem-worms. 

La  préfente  foumiffion  a été  acceptée  par  nous 
Jofeph  Servan , maréchal -de -camp,  miniftre  de  la 
guerre,  pour  être  exécutée  aux  claufes  & conditions 
y énoncées. 

Signé,,  Jofeph  Servan. 

Pour  ampliation  ^ A.  Lajard. 

N°.  8. 

Copie  de  la  Riquifition  de  M.  Marefchal  ^ Commijjdire- 
ordonnateur  des  Guerres,  au  Direcioire  du  Département 
du  Bas  - Rhin  ^ en  date  du  10  Juin  1791. 

Aujourd’hui  dixième  jour  du  mois  de  juin  de  l’année 
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mil  fept  cent  quatre-vingt-douze^  à huit  heures  du; 
foir  , s’eîl:  préfenté  le  fleur  Olry -Hayem  - Worms , 
lequel  nous  a exhibé  un  marché  que  lui  a paffé  M., 
Servan , miniftre  de  la  guerre  , en  date  du  6 de  ce 
mois , pour  qtre  exécuté  aux  claufes  & conditions 
énoncées  , dans  le  cas  où  la  nouvelle  adjudication 
des  fournitures*^  qui  y font  comprifes n’aurolt  pas  eu 
lieu. 

En  conféquence  , j’ai  l’honneur  d’informer  M.  le 
procureur  - général  - fyndic  du  diredoire  du  départe- 
ment, que  les  objets  adjugés  par  la  première  adjudi- 
cation des  21  Sc  22  mai  dernier,  au  fleur  Worms 
père  5 ne  devront  pas  être  remis  demain  à l’enchère  ; 

Savoir, 

La  fourniture  des  moutons, 

Du  lard,  falé  éc  fec, 

Du  fromage , 

Du  vin  blanc. 

De  l’huile  de  navette , 

Des  bas  de  laine  , Ôc  fouliers. 

J’ai  encore  l’honneur  de  prévenir  M.  le  procureur- 
gcncral-fynd’c  , qu’attendu  les  remifes  qui  ont  déjà 
été  faites,  dans  plufieurs  places , des  légumes  fecs  , ce 
qui  eft  conftaté  par  certificats  de  réception  du  cortt- 
miflaire  des  guerres , ces  denrées  ne  feront  pareille- 
ment pas  portées  à radjudication  , en  forte  qu’il  n’y 
refiera  à mettre  à prix  , que 
Le  beurre  frais  Talé  , 

Vinaigre  de  vin  , 

Eau-de-vie  de  lie , 

Tabac  à fumer, 

Pipes  de  terre  , ; 

Baquets  de  différentes  grandeurs  pour  le  fervice  des 
chambrées, 


Bariis  de  4 à 40  pintes  , ’ . ' 

Et  gamelîes  pour  ordinaire  de  8 à 16  hommes. 

Le  commiiTaire-ordonnateur  des  guerres. 

Signé  5 Mares  CH  AL. 

Collationné  ^ HoFFMAN , fecrétaire^ général,  v 

N°.  p. 

^ L’an  mil  fept  cent  quatre-vingt- douze , quatrième  de 
la  liberté,  le  onze  juin  de  relevée,  conformément  à i’au- 
torifation  du  diredoire  du  département  à nous  donnée 
dans  fa  féance  de  ce  jourd’hui,font  comparus  au  fecré- 
tariat  du  département  les  fieurs  Jean-Cnridophe  Kien- 
lin  , Jean  Bourggraff , Jean-Philippe  Kuobloch , Jean- 
Jacques  Goeckier , & Evrard  Koch , tous  citoyens 
de  Strasbourg;  lefquels  ont  déclaré  qu’ils  fe  font  rendus 
ce  matin  au  diredoire  du  département , pour  con- 
courir à l’adjudication  qui  devoit  avoir  lieu  , en  fa 
préfence  , des  différentes  fournitures  & approvifion-' 
nemens  pour  les  places  de  Hunningue  , Neuf- 
Brifach  de  Fort-Louis,  en  conformité  de  l’affiche  datée 
du  premier  juin  , (ignée  par  le  (leur  Marefchal,  com- 
mifîaire-ordonnateur  des  guerres,  & publiée  fous  l’au- 
torité du  diredoire  du  département  , qu’ils  auroient 
été  étonnés , lors  de  l’ouverture  de  l’enchère , d’en- 
tendre, par  les  réquifi tiens  de  M.  le  procureur-général'» 
fyndic,  que,  d’après  l’avis  que  M.  Marefchal  a reçu 
d’un  marché  paffé  par  le  minhfre  de  la  guerre  aux  (leurs 
Olry-Hagem-Worms  père  de  fils,  qui  s’étoient  rendus 
adjudicataires  lors  des  premières  enchères  , ce  corn- 
miffaire -ordonnateur  avoit  retiré  ces  mêmes  objets  de 
l’adjudication  ; qu’il  avoit  également  requis  que  les 
fournitures  de  légumes  fecs  n’y  foient  pas  compri- 
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Tes,  attendu  que  les  premiers  adiiidlcàtaires  àvoient 
déjà  livré  une  partie  de  ces  denrées  dans  les  places 
pour  krquelles  elles  éielent  deftinées  , & qu  ayant 
confommé  leurs  achats , ils  comptolent  terminer  in-* 
ceflamment  ces  livraiiolns  ; les  dccîarans  ont  obferve 
‘que  le  marché  paffé  au  fieur  Worms  , ôc  les  prix  ac- 
cordés pour  la  fourniture  des  légumes  , étoient  telle- 
ment onéreux  à la  nation , entant  qu’il  eft  paivenu 
à leur  cônnoiffance  que  le  prix  de  ces  derniers  a etc 
maintenu  fur  le  pied  de  la  première  adjudication,  & 
que  le  fieur  Worms  n’a  offert  qu’un  rabais  de  cent  cirt- 
quante  mille  livres  fur  celui  des  objets  qui  lui  ont 
d’abord  été  adjugés  ; qu’ils  ne  peuvent  fe  difpenfer 
de  déclarer  au  direéloire  toute  Tétendue  de  la  lenon  ^ 
qui  en  réfulte  pouf  les  finances  de  l’État,  en  le  priant 
défaire  connoître  au  Corps  légiflatif & au  miniure, 
qu’ils  fe  foumettent'dc  s’engagent  folidairement,&_pro- 
mettent  de  fournir  telle  autre  garantie  qu’on  exigera 
de  l’offre  qu’ils  font  de  fournir  aux  mêmes  claufes 
^conditions  que  les  fieurs  Worms  père  & fils  & les 
adjudicataires  des  légumes  fecs  , les  objets  compris 
dans  leurs  marchés,  aux  prix  fuivans  : 

Savoir, 


Le  mouton  dont  le  marché  particulier  doit  avoir 
été  paffé  au  fieur  Worms  , moyennant  f.  9 d.  , a 
raifon  de  14  f.  la  livre  , faifant , fur 
la  fourniture  de  144,^90  Lun  ra-  _ , n 

bais  de.., ^7  1- 

Le  lard  falé  ôc  fumé,  compris 
. dans  le  même  marché  pour  2 1. 


f.  la  livre , à raifon  de  i 1.  4 L 


10.804  1-  17  É 
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Cî^^contre 


1^5894  1.  17  f. 


la  livre  5 faifant,  fur  la  fourniture  de 

1 30,21 8 1.  un  rabais  de.  . . 

^ Les  haricots  , fèves , pois  <Sc  len- 
tilles , adjugés  à raifon  de  6 S,  6 d. 
la  livre,  moyennant  3 f.  6 d.  la  livre, 
faifan  t fur  la  fourniture  de  2 8p,  3 8 ol. 

un  rabais  de 

L’huile  de  navette, adjugée  à 174 1. 
le  quintal,  à raifon  de  icoL,  fai- 
fant,  fur  la  fourniture  de  4^0  quin- 
taux, un  rabais  de  

Levin  blanc,  adjugea  î 3 f 6 d. 
la  pinte,  à raifon  de  ii  f.,  faifant, 
fur  la  fourniture  de  j 7 8,9 80  pin- 
tes , un  rabais  de 

Le  fromage  de  Gruyères,  adjugé 
à 20  f.  la  livre , à raifon  de  ; 8 f. 
faifant,  fur  lafourniture  de  14,487 1., 

un  rabais  de 

Les  bas  de  laine  & fouliers  , ad- 
jugés colleéhvernent  à raifon  de 
-I  ^ h,  moyennant  13  1. , faifant , fur 
la  fourniture  de  38,^80  paires,  un 
rabais  de  


17,196 


435-57 


33,300 


72,372 

1 ,44^ 


-77,160 


1. 


364,628  1.  Il  f. 


Offrant,  en  conléquence,  les  déclarans  d’entrepren- 
dre la  totalité  defdites  fournitures  , moyennant  un 
rabais  de  trois  cent  foixante  - quatre  mille  fix  cent 
vingt-huit  livres  onze  fous;  de  laquelle  foumiffion  ils  ont 
demandé  ade,  que  nous,  le  fecrétaire-général  du  dé- 
llapporl  de  M.  Laffon  , N®.  74.  C 


N 
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parlement  leur  avons  donné,  Sc  délivré  copie  des  pré- 
lentes,  pour  valoir  à telles  fins  que  de  droit. 

Et  ont  les  déclarans  (igné  avec  nous,  à Strasbourg, 
les  jour,  mois  éc  an  que  deiius  : figne ^ Jean-Chrifto- 
phe  Kienlin  , Jean  - Philippe  fCuobloch  , Bourggraif , 
jean- Jacques  Goeckler  , Evrard  Koch  ; Hoffmann, 
fccrètairc- général. 

Pour  copie  conforme  à Foriginal. 

Hoffmann  ^ fccrétalre-général,  ; 

N\  10. 

Copie  de  la  lettre  du  diretloire  du  département  du  Bas- 

Rhin  , écrite  à M.  Servan , miniflre  de  la  guerre , U 

li  Juin  tjQij  l'an  quatrième  de  la  liberté. 

Nous  avons  communiqué , Monfleur,  au  commif- 
faire  ordonnateur  des  guerres,  la  lettre  que  vous  nous 
avez  Fait  l’honneur  de  nous  écrire  , le  28  Mai  dernier, 
relativement  à la  nullité  de  la  première  adjudication 
des  approvifionnemens  pour  les  places  de  Hunningue , 
Neuf-Brifack  ^ E'ort-Louis.  Il  s’e(f,en  conféquence  , 
empreffé  de  fe  concerter  avec  nous , pour  la  rédac- 
tion de  nouvelles  aifiches  , auxquelles  nous  avons 
fait  donner  la.  plus  grande  publicité.  Le  concours  a 
élé  très-confîdérable  ; oc  plus  de  deux  cents  citoyens 
.des  différentes  parties  de  notre  dipartement  des 
déparlemens  voifins,  fe  font  rendus  ici  pour  enché- 
rir les  difîérens  objets  qui  dévoient  être  mis  en  adju- 
dication. 

Peud’heuresavantquecelle-cîdûtavoirlieu,M.Marer- 
chal  aenvoyéauprocureur-généraEryndiclaréqnifîtlon 
dont  nous  vous  adreffbns  la  copie.  Vous  y verrez  que  , 
non-feulement  il  a demandé  la  diftraélion  des  différens 
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objets  pour  lefquels  vous  avez  paffe  un  marché  par- 
ticulier au  fleur  Olry-Hagem  Worms  ; mais  encore 
celle  des  légumes  lecs , qu’un  particulier,  fous  le  pré- 
texte d’une  adjudication  qui  n’avoit  jamais  été  cofi- 
fommée , s’étoit  empreilé  de  livrer  en  paitie  dans  l’une 
de,?  places  pour  lefqueiles  ils  étoient  deilinés. 

Nous  n’avions  ni  le  droit  d’exiger  la  reprélentation 
du  marché  du  fieur  Worms,  ni  celui  de  d fcutei  les 
motifs  de  la  réquifition  du  commifi'aire-ordonnateur; 
6c  le  fond  de  la  queftion  nous  étant  abfolument  étran- 
ger, nous  avons  purement  6c  fimplement  déféré  à la 
demande  qui  nous  étoit  faite.  Cependant  les  plus  vives 
réclamations  nous  ont  été  adreflees  , fur  ce  qu’une 
adjudication  qui  , fuivant  l’énumération  des  objets 
portés  dans  les  affiches , devoit  être  d’un  million  ÔC 
demJ,  fe  trouvoit  féduite  à une  trentaine  de  mille  li- 
vres , 6c  fur  l’énorme  léfion  qui  réfultoit  pour  la  nation  , 
par  l’effet  de  ces  marches  particuliers. 

Nous  n’avons  pu  refufer  .d’accueillir  leurs  obferva- 
tions;  & nous  vous  adreffons,  ci-joint,  Monfieur,Ia 
copie  d’une  foumiiïion , par  laquelle  plufieurs  citoyens 
très- fol vabies  de  cette  ville  offrent  un  rabais  de 
354,6281.  iif.  ' 

Il  efl  d’autant  plus  probable  que , fi  ccs  objets 
avoient  été  mis  en  adjudication,  le  rabais  auroit  été 
porté  à près  de  600,000  livres  , que  le  prix  des  ar- 
ticles adjugés  n’efi  que  d’environ  la  moitié  de  ce 
qu’il  étoit  lors  de  la  première  adjudication.  Le  beurre 
falé  a été  porté  de  26  f.  4 16  fols  6 deniers  la  livre  : 
les  pipes  de  12  à j den.,  le  tabac  de  p à ^ f.  6c  demi  : 
l’eau-de-vie  de  46  fols  6c  demi  à 26  fols  9 deniers: 
le  vinaigre  de  19  fols  9 deniers  à 10  fols  3 deniers: 
les  baquets  de  4 liv.  17^6  den.  à 29  f.  9 d.  : enfin, 
Monfieur,  la  valeur  des  légumes  eft  de  93,000  l.;6c 
fur  ce  feul  objet  on  offre  une  diminution  de  43,000  l.; 
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& déjà  d’âutfês  citoyens  ont  encore  voulu  fe  fou- 
mettre  à une  nouvelle  rédudion  d\in  feptième. 

' Six  cent  mille  livres  font,  Monfieur , Téquivalenl 
des  contributions  de  la  majorité  des  didrids  du  royau- 
ine  ; ôc  vous  êtes"  trop  bon  citoyen  , pour  ne  pas 
gémir 'avec  nous  de  la  lurprife  qui  vous  a été  faite, 
ôc  de  voir  des  fonds  deflinés  à la  défenfe  de  la  li-  a 
berté,  livrés  à la  rapacité  de  quelques  entrepre- 
neurs. 

Nous  inftriiîfons  M.  Maréchal  du  compte  que  nous 
Vous  rendons,  ôc  nous  vous  prions  de  vouloir  bien 
lui  tranfmettre  vos  ordres  le  plus  promptement 
poflible.  - 

‘signé ^ Les  adminiftrateurs  5 &:c. 

Collationné  ^ Hoffmann,  fccrétaïrt- général. 

-O  . N®.  II.  ’ 

'■  . . O ' .1  . ■ > ^ . 

L’an  mil  fept  cent  quatre-vingt- douze,  Fan  quatrième  ^ 

de  la  libèrté^,  le  ii  Juin  à 8 heures  du  matin,  en 
exécution  des  ordres  adreflcs  par  M.  Vidor  Broglie, 
àu  nom  de  M.  le  Maréchal  Luckner  , commandant 
en  chef  Farmée  du  Rhiii  , à M*.  Marefchal  , corn- 
rfiîlfaire-ordonnateur  des  guerres  ; le  fieur  Thierri, 
Commilfaire  èrdinaire  des  guerres  , s’eft , conformé- 
ment à Fàrticle  6 du  titre  2^dë  la  loi  du  14  Odobre 
1791  , réuni  au  diredoire  du  département  du  Bas- 
Rhin  dans  le  lieu  ordinaire  de  fes  féances,  pour,  en 
Vertu  de  fon  autorité  , être  procédé  à l adjudication 
au  rabais  des  fournitures ’&  approvifionnemens  defti- 

nés  aux  places  de  Hunningue  , Fort-Louis  & Neüf- 
Brîfach'.  , ; , ' . 

M.  le  procureur-général-fyndic  â dit  que  le  mi- 
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niftre  de  !a  guerre , dans  la  lettre  qu’il  a adrelïee  au 
diredoire  le  28  Mai  dernier  , ayant  approuvé  les* 
motifs  qui  favoient  engagé  à rufpendre  l’effet  des 
adjudications  faites  les  21  ôc  22  du  même  mois,  Sc 
ordonné  qu’il  fera  fait  de  nou\*elles  adjudications  ; 
le  nouveau  projet  d’affiche  a été  rédigé  à la  dili- 
gence de  M.  Marefchal  , ôc  publié  fous  l’autorité 
du  diredoire  du  département , que  toutes  les  forma- 
lités prefcrites  par  la  loi  av oient  été  remplies  ; mais 
que  hier  fort  tard  M.  le  commiffaire  - ordonnateur 
l’avoit  informé  que  le  miniftre  de  la  guerre , par  un 
marché  particulier , venoit  d’adjuger  aux  fieurs  W orms 
père  ôc  fils  , toutes  les  fournitures  de  ces  places  dont 
il  s’étoit  rendu  adjudicataire  dans  la  première  adju- 
dication des  21  Ôc  22  Mai  dernier  ; que  de  même 
les  fournitures  en  légumes  fecs  étant  déjà  effeduées 
dans  plufieurs  places  , ces  denrées  ne  dévoient  plus 
être  mifes  à l’enchère  , ôc  lui  avoit  envoyé  en  con- 
féquence  une  réquifition  à l’effet  de  réduire  les  objets 
de  la  préfente  adjudication  auxfuivans  jfavoir , beurre 
frais  falé,  vinaigre  de  vin  , eau-de-vie  de  lie  de  vin  , 
tabac  à fumer  , pipes  de  terre  , baquets  , barils  & 
gamelles  ; qu’il  requéroit  en  conféquence  le  direc- 
toire du  département,  d’ordonner  que  l’adjudication 
fixée  à cejourd’hiii , fe  bornât  auxdits  objets  portés 
dans  la  réquifition  de  M.  Marefchal.  Le  procureur- 
général-fyndic  :-fgné  X.  Levrault. 

Le  diredoire  du  département  confidérant  qu’il  ne 
peut  aucunement  toucher  au  fond  de  l’objet  dont 
s’agit , que  la  loi  ne  le  charge  que  de  furveiiler  les 
formes  , arrête  qu’il  ne  fera  procédé  qu’à  l’adjudi- 
cation des  feuls  objets  mentionnés  dans  la  réquifi- 
tion de  M.  Marefchal  ; ôc  toutes  les  formalités  pref- 
crites par  la  loi  ayant  été  remplies  , a ordorfné 
qu’il  feroit  de  fuite  paiTé  outre  aux  adjudications  , 
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êc  ont  les  membres  du  direâ:oire,  Sc  M.  Thiery 
commiïïaire  des  guerres  , figné.  Sl^né^  Doyen,  vice- 
préfident  ; Louis  Gloutier  , Kauftmann  ^ Stocher  , 
Braun  , Thierrb 

Et  de  fuite , après  qu’il  a été  énoncé  à tous  les 
citoyens  préfens  à ia  féance  , que  les  adjudications 
fe  feroient  à l’octindion  des  feux  dans  les  formes 
prefcrites  pour  les  ventes  des  domaines  nationaux, 
en  fuivant  la  férié  des  objets  qui  doivent  être  mis 
en  adjudication  , en  obfervant  toutefois  que  chaque 
cfpèce  de  fourniture  fera  adjugée  féparément  ; mais 
qu’il  ne  fera  fait  qu’une  adjudication  par  chaque 
objet,  pour  les  trois  places, du  Fort-Louis, Hunningue 
& Neuf-Brifack  ; à charge  par  les  adjudicataires  de 
livrer  dans  chacune  d’elles  les  quantités  énoncées 
ci-après. 

Il  a été  donne  leélure  Ôc  interprétation  en  langue 
allemande,  des  claufes  Sc  conditions  auxquelles  lesdites 
fournitures  feront  adjugées; 

Savoir, 

î®.  Les  adjudicataires  feront  obligés  de  faire  parve- 
nir direefemend  dans  ces  trois  places  , les  différentes 
denrées,  comefhbles  de  autres  objets  , à commencer 
de  la  première  huitaine  ; de  manière  que,  fucceflive- 
ment , les  fournitures  en  foient  faites  & parfaites 
dans  l’efpace  d’un  mois  au  plus  tard  ; Sc  dans  le 
cas  où  ils  y manqueroient , il  y fera  fuppléé  par 
des  achats  que  le  commiffaire- ordonnateur  ordon- 
nera, aux  rifques  , périls  de  fortunes  defdits  adjudi- 
cataires. 

2^.  Tontes  les  denrées  ou  fournitures  feront  de 
bonne  qualité  , loyales  Sc  marchandes  ; Sc  dans  le  cas 
\ où  elles  ne  feroient  p^s  jugées  telles  d’après  le 
dijfc  des  experts  nommés,  pour  moitié,  par  les  entre- 
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preneurs;  5c  pour  l’autre,  par  le  commiffaife  des 
guerres  chargé  d’en  faire  la  réception  , elles  feront 
rejettées. 

En  cas  de  partage  de  voix  , il  fera  nommé  un 
tiers  expert  par  le  commifîaire  des  guerres. 

Le  beurre  frais  fera  de  bonne  qualité  , bien  falc 
pour  fa  confervation. 

L’eau-de-vie  fera  de  lie  de  vin,  de  i8  à 20  degrés; 
les  tonneaux  y feront  compris. 

Les  baquets  feront  de  trois  grandeurs  différentes, 
de  la  contenance  de  20,  30  & 40  pmtes  de  Paris. 

Les  barils  pour  les  diffributions , feront  auffi  de 
trois  grandeurs,  de  <5,  7 & 8 pots. 

Les  gamelles  de  bois  auront  de  9 à 10  pouces 
de  diamètre , fur  334  pouces  de  profondeur. 

Le  tabac  fera  de  bonne  qualité. 

Les  pipes  feront  de  terre. 

Les  paiemens  feront  faits  en  affignats  , à fur  âc 
mefure  des  livraifons  , d’après  les  procès  - verbaux 
de  réception  des  commifîaire  s des  guerres,  qui  en 
feront  chargés. 

Les  adjudicataires  jnûitieront  de  leur  état  Ôc  fortune , 
Sc  feront  tenus  de  prcfenter  à l’inffant  bonnes  ôc 
valables  cautions  , tant  pour  affurer  l’exécution  des 
claufes  <Sc  conditions  de  leurs  enîreprifes  , que  pour 
affjrer  le  fervice  ; lerquelles  cautions  fe  foumettront 
Sc  s’obligeront  folidairement  ôc  conjointement  avec 
les  adjudicataires  , comme  pour  les  propres  affaires 
de  l’État  ; faute  de  quoi , leur  mife  ne  feroit  pas  reçue. 

Les  frais  de  la  prefente  adjudication  , liquidés  à 
la  fomme  de  100  livres  , feront  acquittés  par  les 
adjudicataires , au  prorata  du  montant  de  leur  adju- 
dication. 

f.es  fra^.s  d’enregiffrement  du  procès-verbal  d’adju- 
dication , feront  acquittés  par  les  adjudicataires  , k 
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raifon  de  j f.  pour.cenr  livres  du  montant  de  leur, 
adjudication. 

'Les  différens  éclairciflemens  demandés  par  les  ci- 
toyens préfens  leur  ayant  été  donnés,  il  -a  été  pro- 
cédé aux  enchères  ainfî  qu’il  fuit  : 

Lafourniturç  de  quatorze  mille  quatre  cent  quatre-' 
vingt-fept  livres  de  beurre  frais  ialé  ; favoir,  3,954  I. 
pour  le  Fort-Louis , (5,480  pour  NenfBrirach,4,<s>5  3 
pour Hunningue , ayant  été  mife  en  adjudication,  le 
Feur  Serfveil  a fait  foumiiïion  de  fournir  à 26 
la  livre.  La  bougie  ayant  été  allumée  , elle  a été 
por^e  à lé  f.  9 d.  par  M.  Kuobloch,  Sc  par  le  fieur 
Merat  à lé  f.  é d.  Une  fécondé  bougie  allumée 
s’étant  éteinte  fans  qu’il  ait  été  fait  de  nouvellesmifes, 
ladite  fourniture  a été  adjugée  audit  Heur  Meraî  , 
moyennant  16  f.  6 d.  la  livre  de  beurre  falé  , Sc  ledit 
adjudicataire  a (igné  : figné  Merat. 

Et  à i’indant  il  a produit  pour  caution  le  fieur  Au- 
gufte  Merat,  comme  porteur  de  procuration  de  M. 
Jacob  Trennel , intéreifi  dans  les  affaires  de  l’État  ; 
laquelle  caution  ayant  été  trouvée  fuffifante  , mon- 
dit  fieur  Merat  a fi^né  le  préfent  procès-verbal  : (igné . 
Augiiftin  Merat. 

La  fourriiîiire  de  2,418.  pintes,  mefure  de  Paris, 
d’eau-de-vie  de  lie  de  vin  : favoir,  660  au  Fort-Louis, 
1,080  à neuf-Brifack , éyS  à Hunningue,  ayant  été 
mife  en  adjudication,  le  fieur  Merat  a fait  foumiffion 
de> fournir  'à  26  f.  9 d.  La  première  bougie  allumée 
s’étant  éteinte  fans  qu’il  ait  été  fait  de  nouvelles 
mifes  , ladite  fourniture  a été  adjugée^  audit  fleur 
Merat , moyennant  2é  1,  9 d.,Ia  pinte  d’eau-de-vie  , 
mefure  de  Paris,  éc  ledit  adjudicataire  a figné  \ (Igné 
Merat  ; (5c  à i’inflant  il  a produit  pour  caution  le  fieur 
Augufie  Merat  comme  porteur  de  procuration  ds 
M,  Jacob  Trennel  3 intereffé  dans  les  affaires  de  l’Etat  % 
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laquelle  caution  ayant  été  trouvée  fuffifante , mon 
dit  fieuf  Augufte  Merat  a figné  ie  préfent  procès- 
verbal  : Auguftin  Merat. 

La  fourniture  de  8,750  pintes  de  vinaigre,  mefure 
de  Paris  , favoir  : 10  muids  au  Fort-Louis,  1 j muids 
à Neuf-Bnfach  , 10  muids  à Hunningue  , ayant  été 
mife  en  adjudication  ; la  première  bougie  ayant  été 
allumée  , la  mife  a été  portée  à 10  f.  9 d.  par  le  fieur 
Samuel  Lirfchmauhein.  La  fécondé 
s’elt  éteinte  fur  la  mife  de  10  f.  <5  d.  faite 
Abraham  Moog.Latroifième  bougie  allumée  s’efl  étein- 
te fur  la  mife  de  10  f.  3 d.  faite  par  le  fieur  Kiiobloch. 
la  quatrième  bougie  s’étant  éteinte  fans  enchère,  la- 
dite fourniture  a été  adjugée  au  fieur  Kucbloch,' 
moyennant  îo  f.  3 d.  l’a  pinte  de  vinaigre  , mefure 
de  Paris  , & ledit  adjudicataire  a figné':  figné ^ Jean- 
Philippe  Kuobloch.  " 

Et  à Finflant  il  a produit  pour  caution  le  fieur 
Jean  BourggfafF,  citoyen  de  Strasbourg  ; laquelle 
caution  ayant  été  trouvée  y^alable  , mondît  fieur 
Boiirggraff  a figné  le  préfenr  procès-verbal 
Eoiirggraff. 

La  fourniture  de  3,^24  liv.  de  tabac  à fumer  : 
favoir,  990  liv.  au  Fort-Louis  , 1,620  liv.  à Neuf- 
Brifach  , 1,014- liv  ^ Hunningue,  ayant  été  mife  en 
adjudication  , le  fieur  Serfveil  a fait  la  foumiffion  de 
fournir,  à raifon  de  6 fous  la  liv.  La  première  bougie 
ayant  été  allumée,  elle  a été  portée  à 5 fous  9 d. 
par  le  fieurSéligmann  Wiitersheim.  La  feconde^s’étant 
éteinte  fans  enchère,  ladite  fourniture  a été  adjugée 
audit  fieur  Séügmann  Wittersheim , moyennant  5 fous 
9 d.  la  liv.  de  tabac  à fumer;  & ledit  adjudicataire 
a figné ^ WittersbeuT!. 

Lt  à Finflant  il  a produit  pour  caution  Léopold 
Samuel,  de  Fiunningue  ; laquelle  caution  ayant  clé 
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trouvée  fufiîfante  , ledit  fietir  Léopold  Samuel  a figné 
le  préfent  procès-verbal  : Jigné ^ Samuel. 

La  fourniture  de  1^,290  pipes  de  terre  : favoir, 
5,270  au  Fort-Louis,  8,640  à Neuf-Brifack , ^,380 
à Hunningue  ; laquelle  ayant  été  mife  en  adjudica- 
tion, le  fieur  SeriVeil  a fait  ■ foumiffion  de  fournir 
à 6 d.  La  première  bougie  ayant  été  allumée,  la 
mife  a été  portée  à 5 d.  par  le  fieur  HiUtenheim  de 
Scherwiller.  La  fécondé  bougie  allumée  s’efi  éteinte 
fans  enchère , & ladite  fourniture  a été  adjugée  audit 
Huttenheim,  pour  la  fomme  de  y d.  pour  chaque 
pipe  de  terre  , Sc  ledit  adjudicataire  a figné  : fgr^é^ 
Simon  Huttenheim. 

Et  à Finfiant  a produit  pour  Caution  Jean  Bourg- 
grafî,  de  Strasbourg;  laquelle  caution  ayant  été  trouvée 
fuffifante  , ledit  Bourggraff  a figné  le  préfent  procès- 
verbal  :é%/2é,  BourggraflP.  ' 

La  fourniture  de  357  baquets  de  20,  30  & 40 
pintes:  favoir,  loi  au  Fort-Louis,  i J4  à 'Neuf-' 
Êrifach  , 102  à Hunningue;  laquelle  ayant  été  mife 
en  adjudication,  le  fieur  SeiFveil  a fait  foumiffion 
de  fournir,  moyennant  40  fous  la  pièce.  La  première 
bougie  allumée,  elle  a été  portée  à 36  fous  6 d. 
par  le  fieur  Salomon  Lubmann.  La  fécondé  bong’e 
allumée  , elle  a été  portée  à 34  fous  parle  fieur  Serf- 
veil.  La  troifième  bougie  allumée  , elle  a été  portée 
à 32  fous  6 d.  par  le  fieur  Salomon  Lubmann.  La 
quatrième  bougie  a été  éteinte  fur  la  mife  de  3 i fous 
faite  par  M.  Serfveil.  La  cinquième  allumée  , elle,  a été 
portée  à 30  fous  par  le  fieur  Salomon  Lubmann.  La 
fixième  .allumée,  elle  a été  portée  à 29  fous  9 d. 
par  David  Hirfch&MarxDreyfufs.  La  feptième  allumée, 
<5c  étant  éteinte  fans  enchère,  Fadjudication  eft  refice 
^.aux  fieurs  David  Hirfch  &:  Marx  Dreyfufs,  moyennant 
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29  Tous  9 d.  par  chaque  baquet:  ôc  ont Jîgne\  David' 
Hirfch  êc  Marx  Dreyfufs. 

La  fourniture  de  i ,2 1 o barils , de  la  grandeur  de  6^  7 
Sc  8 pots  : favoir , 3 30  au  Fort-Louis  , 5 30  à Neuf-- 
Brifach,  3 30  à Hunningne  ; laquelle  ayant  été  mife  en 
adjudication,  le  fieur  Serfveil  a fait  foumiflîon  de 
fournir,  à 3 liv.  La  première  bougie  allumée  , elle  a 
été  portée  à ^7  fous  par  le  heur  Salomon  Lubmann. 
La  fécondé  allumée,  ôc  s’étant  éteinte  fans  enchère  , 
ladite  fourniture  a été  adjugée  audit  heur  Salomon 
Lubmann  , moyennant  la  fomîme  de  5*7  fous  par 
chaque  baril:  de  a J^gne\  Salomon  Lubmann. 

Et  à rinftant  il  a produit  pour  caution  le  fieur 
François  - Antoine  Wolbrett , de  Saverne  ; laquelle 
caution  ayant  été  jugée  fuffifante,  ledit  fieur  Wolbrett 
a figné  le  préfent  procès-verbal: Wolbrett. 

La  fourniture  de  2,91  ç gamelles,  de  9 à 10  pouces 
de  diamètre  fur  4 pouces  de  profondeur  : favoir  , 
79 J au  Port-Louis,  1,320  à Neuf-Brifack,  810  k 
Hunningue  ; laquelle  ayant  été  mife  en  adjudication  , 
le-  fieur  Jacob  Weil  a fait  foumiffion  de  fournir  à 
47  f.  la  pièce.  La  première  bougie  ayant  été  allumée^ 
elle  a été  portée  à 4^  fous  par  Serfveil.  La  fécondé 
' allumée  s’étant  éteinte  fans  enchère,  ladite  fourniture 
a été  adjugée  audit  Serfveil,  moyennant  la  fomime 
de  4 J feus  la  pièce  : ôc  a figné  ^ Serfveil. 

. Et  à l’inflant  il  a produit  pour  caution  le  fieur 
Friederic  Stahl  de  Bietch  ; laquelle  ayant  été  trouvée 
liîfiifante  , ladite  caution  a figne  le  préfent  procès- 
verbal  : figné^  Friederic  Stahl. 

l'oiites  les  adjud’eations  étant  ainfî  terminées , 
nous  commiflaire  des  guerres  fufdit,  en  avons  drelTc 
le  prifent  prccès-verl-al , en  préfence  des  membres 
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compofant  îe  diredoire  du  département  du'  Bas- 
Rhin  5 iefqiiels  ont  figné  avec  nous. 

A Strasbourg  5 les  jours,  mois  & an  fosdits 
Doyen,  Loir.s,  Gloiitier,  &c.  & Tliierri,  ■ 

r 

' ^ ' Collationné ^ N A R B u R E , 

• • , en  r ahfcnce  du  Secrétaire- G re£itr, 

. ^ 12. 

Délïhération  du  DircBoirc  du  Département  du  B as-Bkln^ 
du  lundi  ii  du  mois  de  Juin  ^ Ban  quatre  de 

la  Liberté. 

Le  procureur- générai-fynd'îc  ayant  dit  que  le  mi- 
nière de  la  guerre,  dans  ia  iellre  qu’il  a adrefîée  au 
directoire  du  departement  le  28  mai  dérnier,  ayant 
approuvé  les  motifs  qui  Favoient  déterminé  àfiifpendr.e 
l’effet  des  adjudiGaiioiis  des  founiitiires  & approvifion- 
nemens  des  places  de  Hunningue,  Neuf.- Brifack  & 
hort-Louis,  faites  les  21  & 22  du  même  mois,  ôc 
ordonné  qu’il  fera  procédé  à de  nouvelles  adjudica- 
tions, îe  nouveau  projet  d’affiches  a été  rédigea  la 
diligence  de  M.  Maréchal,  commiffaire-ordonnateur 
des  guerres  de  la  clnqîjicme  divifion,  & publié  fous 
l’autorité  du  directoire  du  dcpartemerit  ; que  toutes 
les  formalités  preferites  par  la  loi  avoient  été  rem- 
plies , mai/  qu’hier  , fort  tard  , M,  le  commiffiaire- 
ordonnateur  l’avoit  informé  que  le  miniftre  de  la 
guerre  , par  un  marché  particulier  , venoit  d’adiuger 
aux  (leurs  Wonns  père  & fils,  toutes  les  fournitures 
de  ces  places,- dont  ils  s’étoient  précédemment  rendus 
adjudicataires  , dans  la  'première  adjudication  des  21 
6c  22  mal  dernier  ; que,  de  même  , les  fournitures 
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èn  légiimes  Tecs  étant  déjà  efîeétiiées  dans  fiIüîîeürS 
places  , ces  denrées  ne  dévoient  plus  être  mifes’àt^en- 
chère,  ôc  que  M.  Maréchal  lui  avoit,  en  conféqUenCe*, 
envoy-é' une  rcquifitlon  à l’effet  de  réduire  les  objets 
de  la  préfente  adjudication  aux  fuivans;  favoir  : beurre 
frais  falé,  vinaigre  de  vin,  eau-de-vie  de  lie  de  vin, 
tabac  à fumer,  pipes  de  terre,  baquets,  barils  Ôc 
gamelles;  qu’il  requéroit  en  conféquence  le  diredoire 
du  département  d’ordonner  que  l’adjudication  fixée  à 
ce  jourd’hui , fe  bornât  à ces  objets  portés  dans  la 
réquifition  de  M.  Marefchal  : 

Les  adminiflrateurs  du  diredoire  du  département 
du  Bas-Rhin,  confidérant  qu’il  ne  peut' aucunement 
toucher  au  Fond  de  l’objet  dont  il  s’agit  ; que  la  loi 
ne  le  charge  que  de  furveiller  les  formes , arrêtent 
qu’il  ne  Fera  procédé  qu’à  l’adjudication  des  feuls 
objets  portés  dans  la  réquifition  de  M.  le  commiffàire- 
ordonnateur. 

Prenant  enfuite  en  confidération  la  déclaration 
verbale  faite  par  le  fieur  Marx-Behr,  au  nom  de  tous 
les  citoyens  préfens  à l’enchère  , qui  proteflent  cont'fe 
toute  adjudication  partielle  des  objets  fpécifiés  dans 
l’affiche  J & ce , pour  raifon  de  la  difiradion  qui  en  a 
été  faite  des  parties  les  plus  confidérables  ; ainfi  que 
l’offre  faite  par  le  fieur  Burgrave  , d’un  rabais  de 
32,00.0  liv.  fur  l’objet  des  légumes  fecs , êc  fon  obfer- 
vation  que  par  des  marchés  particuliers  on  abandon- 
noit  les  feuls  objets  qui  avoient  été  portés  à des  prix 
exceffifs , lors  même  de  la  première  adjudication  ; 

Les  adminiflrateurs,  dcc. , ouï  le  procureur-génétal- 
fyndic  , ont  aiitorifé  le  fecrétaire-général  à recevoir 
les  foumillions  particulières  qui  feroicnt  faitespar  des 
citoyens , tant  pour  les  légumes  fecs,  qu?  ppuxies 
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